
La reprise en main de Premiere par News Corp. donne aÌ€ la chaiÌ‚ne un nouvel eÌ•lan,
en lui permettant notamment dâ€™obtenir les droits de la Bundesliga pendant quatre
ans

Description

AprÃ¨s avoir rÃ©vÃ©lÃ© lâ€™existence dâ€™un million dâ€™abonnÃ©s fictifs, Mark Williams, le 
nouveau patron de Premiere amorce une restructuration en profondeur de la chaÃ®ne payante allemande, 
soutenue par son nouvel actionnaire de rÃ©fÃ©rence, le groupe News Corp. Le redressement de Premiere 
semble avoir commencÃ© avec lâ€™obtention des droits de la Ligue 1 de football pour les saisons 
2009â€“2013. Une recapitalisation est par ailleurs prÃ©vue qui permettrait Ã  News Corp. de contrÃ´ler 
plus de 50 % du capital de Premiere, si toutefois les autoritÃ©s allemandes de la concurrence donnaient 
leur accord.

FragiliseÌ•e depuis 2005 par la perte des droits de rediffusion de la Bundesliga, la Ligue 1 allemande de
football, Premiere connaiÌ‚t un deÌ•but de renaissance avec la monteÌ•e de News Corp. dans le capital de la
chaiÌ‚ne, aÌ€ hauteur de 25,01 %, le groupe de Rupert Murdoch ayant par ailleurs imposeÌ• un nouveau
management avec lâ€™arriveÌ•e de Mark Williams aÌ€ la teÌ‚te de la premieÌ€re chaiÌ‚ne payante allemande
(voir le nÂ° 8 de La revue europeÌ•enne des meÌ•dias, automne 2008). Lâ€™ancien directeur de News Corp.
pour lâ€™Europe et lâ€™Asie est en effet en train dâ€™appliquer aÌ€ Premiere les meÌ•thodes de gestion et
la strateÌ•gie commerciale qui font en Grande-Bretagne ou en Italie le succeÌ€s de Sky, les chaiÌ‚nes payantes
et les bouquets de teÌ•leÌ•vision par satellite du groupe News Corp.

La premieÌ€re conseÌ•quence de cette nouvelle gestion, qui deÌ•buta par un audit geÌ•neÌ•raliseÌ• des activiteÌ•s
de la chaiÌ‚ne, a eÌ•teÌ• la mise aÌ€ jour dâ€™une comptabilisation erroneÌ•e du nombre dâ€™abonneÌ•s de
Premiere. Le 3 octobre 2008, la chaiÌ‚ne lancÌ§ait un avertissement sur reÌ•sultat, annoncÌ§ait une perte
opeÌ•rationnelle comprise entre 40 et 70 millions dâ€™euros pour lâ€™exercice 2008 et reÌ•veÌ•lait la
comptabilisation de preÌ€s dâ€™un million dâ€™abonneÌ•s fictifs par lâ€™ancienne direction, ce qui
rameÌ€ne le nombre dâ€™abonneÌ•s directs de la chaiÌ‚ne aÌ€ 2,3 millions. Premiere supprime ainsi
quelques 600 000 faux abonneÌ•s, preÌ•sents dans ses fichiers mais ne sâ€™eÌ•tant jamais abonneÌ•s, ou encore
330 000 autres foyers doteÌ•s de la Â« Smartcard Â» de Premiere mais ne payant plus leur abonnement. Le
meÌ‚me jour, lâ€™action Premiere perdait plus de 50 % de sa valeur, en meÌ‚me temps que cet exercice de
veÌ•riteÌ• annoncÌ§ait la reprise en main de la chaiÌ‚ne par les eÌ•quipes de Rupert Murdoch. Une strateÌ•gie qui
nâ€™a pas laisseÌ• indiffeÌ•rent la Fininvest de Silvio Berlusconi : le 14 novembre 2008, la chaiÌ‚ne Premiere
annoncÌ§ait que la socieÌ•teÌ• du chef du gouvernement italien deÌ•tenait 3,13 % de son capital.

Avec deux des plus grands acteurs des meÌ•dias europeÌ•ens dans son capital, Premiere a pu rassurer la Ligue
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de football allemande (DLF) sur sa capaciteÌ• aÌ€ acqueÌ•rir les droits et aÌ€ les financer aÌ€ un bon prix sur le
long terme. A la suite aÌ€ lâ€™annulation par lâ€™office anticartel allemand de lâ€™accord conclu entre la
DLF et Sirius, la socieÌ•teÌ• de Leo Kirch, portant sur les modaliteÌ•s de commercialisation, pour 500 millions
dâ€™euros par saison, des droits le la Ligue 1, la DLF a eÌ•teÌ• contrainte de commercialiser elle-meÌ‚me les
droits de la Bundesliga pour les saisons 2009â€“ 2013. Lâ€™appel dâ€™offres, lanceÌ• deÌ•but novembre
2008, a donneÌ• lieu, en Allemagne, aÌ€ de multiples interrogations sur lâ€™avenir de Premiere, la
Bundesliga eÌ•tant lâ€™argument commercial principal de la chaiÌ‚ne payante. Premiere se devait de jouer la
surencheÌ€re, en visant les 500 millions dâ€™euros initialement proposeÌ•s par Leo Kirch aÌ€ la DLF,
malgreÌ• sa situation financieÌ€re difficile, et alors meÌ‚me quâ€™elle devait faire face aÌ€ de redoutables
concurrents, parmi lesquels la chaiÌ‚ne ESPN de Disney. Le 28 novembre 2008, Premiere sâ€™emparait des
droits de la Bundelsiga pour quatre ans, au prix dâ€™une augmentation finalement modeste de sa
contribution : avec un reversement annuel compris entre 225 millions dâ€™euros pour la saison
2009â€“2010 et 275 millions dâ€™euros pour la saison 2012â€“2013, Premiere nâ€™augmente que de 20
millions dâ€™euros en 2009 son couÌ‚t dâ€™acceÌ€s au football, la chaiÌ‚ne ayant payeÌ• 205 millions
dâ€™euros les anneÌ•es preÌ•ceÌ•dentes. Pour ce prix, Premiere sâ€™empare eÌ•galement de la retransmission
en direct des matchs sur Internet. De son coÌ‚teÌ•, la DLF nâ€™aura au total reÌ•cupeÌ•reÌ• que 412 millions
dâ€™euros par an en moyenne pour les droits de la Ligue 1 allemande, bien en decÌ§aÌ€ des 500 millions
dâ€™euros initialement promis par Leo Kirch. A coÌ‚teÌ• de Premiere, les autres vainqueurs de lâ€™appel
dâ€™offres ont eÌ•teÌ• les chaiÌ‚nes publiques ARD et ZDF qui conservent le reÌ•sumeÌ• des matchs le samedi,
permettant dâ€™alimenter notamment lâ€™eÌ•mission phare de lâ€™ARD, le Â« Sportschau Â».
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Pour Premiere, lâ€™objectif est deÌ•sormais de parvenir aÌ€ financer et aÌ€ rentabiliser les droits de la
Bundesliga, alors meÌ‚me que la chaiÌ‚ne devra passer par une phase couÌ‚teuse de restructuration et gagner
de nouveaux abonneÌ•s. La chaiÌ‚ne payante pourra, au moins dans un premier temps, compter sur le soutien
de News Corp., qui sâ€™est porteÌ• garant de lâ€™augmentation de capital que Premiere compte lancerpour
un montant total de 450 millions dâ€™euros, une condition poseÌ•e par les banques pour ouvrir aÌ€ la
chaiÌ‚ne aÌ€ peÌ•age une ligne de creÌ•dit de 520 millions dâ€™euros lui permettant de financer son
deÌ•veloppement. Dans cette opeÌ•ration, News Corp. aura besoin du soutien des autres actionnaires de
Premiere, notamment la Fininvest, afin quâ€™ils financent eÌ•galement lâ€™augmentation de capital, ce qui
permettrait au groupe de Rupert Murdoch de rester sous la barre des 30 % du capital de la chaiÌ‚ne. Dans le
cas contraire, News Corp., en apportant directement 450 millions dâ€™euros, controÌ‚lerait preÌ€s de 50 %
du capital de Premiere, ce qui devrait lâ€™obliger aÌ€ lancer une offre publique dâ€™achat (OPA) sur le
reste du capital, la loi allemande fixant le seuil des OPA obligatoires aÌ€ 30 %. OpposeÌ• aÌ€ cette
eÌ•ventualiteÌ•, Rupert Murdoch a subordonneÌ• la recapitalisation de Premiere aÌ€ lâ€™obtention dâ€™une
deÌ•rogation de la part des autoriteÌ•s de reÌ•gulation allemandes lui permettant de deÌ•passer le seuil des 30 %
de capital sans lancer dâ€™OPA, disposition possible si lâ€™entreprise concerneÌ•e peut faire la preuve
quâ€™elle neÌ•cessite une recapitalisation afin de se restructurer. Cette deÌ•rogation, accordeÌ•e deÌ•but feÌ•vrier
2009, devrait donc conduire, lors de la reÌ•union des actionnaires de Premiere, preÌ•vue le 26 feÌ•vrier 2009,
aÌ€ une nouvelle monteÌ•e en puissance de News Corp. au capital de la chaiÌ‚ne aÌ€ peÌ•age et, peut-eÌ‚tre, aÌ€
lâ€™eÌ•mergence dâ€™un nouvel actionnaire de reÌ•feÌ•rence aux coÌ‚teÌ•s du groupe de Rupert Murdoch.

Enfin, la reprise en main de lâ€™entreprise a commenceÌ•. Le 23 deÌ•cembre 2008, en meÌ‚me temps que
Premiere annoncÌ§ait son accord avec News Corp. sur le principe dâ€™une augmentation de capital, Mark
Williams, son directeur geÌ•neÌ•ral, deÌ•taillait un plan dâ€™action en quatre points pour permettre aÌ€ la
chaiÌ‚ne de redevenir rentable aÌ€ lâ€™horizon 2011, ce qui passe notamment par lâ€™augmentation du
nombre dâ€™abonneÌ•s de 2,4 millions fin septembre 2008 aÌ€ preÌ€s de 3,4 millions dâ€™abonneÌ•s fin
2011, une manieÌ€re de dire que le million dâ€™abonneÌ•s fictifs recenseÌ•s doit eÌ‚tre reconquis pour eÌ•viter
les pertes reÌ•currentes de Premiere. Pour y parvenir, Premiere va deÌ•velopper ses technologies de controÌ‚le
dâ€™acceÌ€s afin de limiter le piratage de ses deÌ•codeurs, simplifier son offre commerciale, notamment en
matieÌ€re de tarification, deÌ•velopper son service clienteÌ€le et prendre position sur la haute deÌ•finition.
Cette strateÌ•gie, appliqueÌ•e par toutes les chaiÌ‚nes payantes europeÌ•ennes, vise en deÌ•finitive aÌ€ fideÌ•liser
les abonneÌ•s, graÌ‚ce au confort de visionnage et aÌ€ un meilleur suivi commercial, et aÌ€ en recruter de
nouveaux graÌ‚ce aÌ€ des prix attractifs et une offre de programmes exclusive, notamment la garantie
dâ€™acceÌ•der pendant quatre saisons conseÌ•cutives aÌ€ tous les matchs de la Bundesliga.
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